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T
ravail à distance, nou-

velles réglementations, 

freins à l’activité écono-

mique provoqués par la 

pandémie: les entreprises ne 

manquent pas de défis pour 

2021. La prolongation de la du-

rée d’indemnisation du chô-

mage partiel de 12 à 18 mois 

semble opérer toutefois 

comme une sorte de digue con-

tre un ralentissement trop bru-

tal de l’économie, que beau-

coup perçoivent comme 

inévitable dans les jours et les 

mois qui viennent. 

Depuis le 13 mars et le semi-

confinement, la créativité a 

toutefois été le principal mo-

teur d’une forme de résilience 

qui, pour l’instant, a permis 

aux entreprises neuchâteloises 

de surmonter globalement la 

phase aiguë de la pandémie. 

Première rencontre d’enver-

gure depuis la rentrée, l’assem-

blée de la Chambre neuchâte-

loise du commerce et de 

l’industrie (CNCI) a réuni 250 

personnes à Neuchâtel début 

septembre. L’occasion de re-

cueillir quelques témoignages. 

ENSEIGNEMENT PRIVÉ: 
«NOUS SOMMES SEREINS 
ET POSITIFS POUR 2021» 
Même si elle s’est dotée d’un 

arsenal d’outils d’apprentis-

sage en ligne, l’école de lan-

gue privée English in Con-

text, à Neuchâtel, a fait du 

contexte des cours, et donc 

de la présence à l’école, une 

pierre angulaire de sa mé-

thode. La cofondatrice, Ca-

mille Sickert,  décide pour-

tant d’enseigner à distance 

du jour au lendemain. 

«C’était ça, ou tout arrêter.» 

Gordon Reynolds, cofonda-

teur, raconte: «Elle a abattu 

un travail extraordinaire, 

contactant chaque élève per-

sonnellement pour s’assurer 

qu’il pourrait suivre des cours 

en ligne.» «J’ai accompagné 

certains élèves pas à pas, par 

téléphone, pour l’installation 

du logiciel. Il a fallu les em-

barquer dans l’histoire. On en 

a perdu quelques-uns, mais 

l’essentiel a suivi», se réjouit 

Camille Sickert. «On s’en est 

bien sortis.» «Pour 2021, nous 

sommes sereins et positifs. 

Les entreprises, marché im-

portant de notre école, re-

commencent à nous envoyer 

des élèves.» 

MEDTECH: «UNE SECONDE 
VAGUE SERAIT  
PROBLÉMATIQUE» 
HL Technology produit à La 

Chaux-de-Fonds des compo-

sants micromécaniques de pré-

cision pour le dentaire et l’or-

thopédie. Elle compte 50 

employés. «Du jour au lende-

main, les clients ont arrêté de 

commander et de payer. Ceux 

qui avaient des commandes en 

cours les ont repoussées de six 

mois», explique François Hu-

guelet, directeur d’HL Technolo-

gy. Ce flottement dans les affai-

res complique la gestion quoti-

dienne... «Tout d’un coup, tout 

le monde est revenu pour avan-

cer à juillet les commandes re-

portées à décembre. Nous avons 

tout de même dû expliquer à 

certains qu’il fallait payer 

d’abord.» Et les secousses conti-

nuent. «Une deuxième vague se-

rait très problématique. Si les 

cabinets de dentistes referment 

et que les opérations d’orthopé-

die s’arrêtent de nouveau, ça 

sera compliqué.» Dans le cas 

contraire, les perspectives ne 

semblent pas mauvaises. L’in-

dustrie a déjà une autre «dead-

line» en 2021: une nouvelle ré-

glementation européenne, 

retardée pour cause de Covid-

19. Le marché sera donc, là en-

core, chamboulé. «Les patients 

devront pouvoir retracer le par-

cours du matériel implanté, 

une simple vis dentaire par 

exemple, jusqu’au certificat de 

calibration pour les appareils de 

mesure utilisés dans le contrôle 

de nos produits. Ce qui génère 

une documentation gigantes-

que et des questions de protec-

tion des données pour celle-ci. 

Nous avons un système en place 

mais, pour certaines petites en-

treprises européennes, cela ris-

que d’être très compliqué», pré-

dit François Huguelet. 

DROIT: «LES CONDITIONS 
DU TÉLÉTRAVAIL DOIVENT 
ENCORE ÊTRE PRÉCISÉES» 
Lorsque le confinement a été an-

noncé, une organisation s’est 

trouvée très rapidement au 

cœur du cyclone: le service juri-

dique de la CNCI. Régine de Bos-

set, avocate auprès de la CNCI, 

raconte. «Les appels de nos 

membres ont tout de suite été 

très nombreux. Ils portaient es-

sentiellement sur des questions 

de droit du travail», dont l’appli-

cation prend une tournure tota-

lement inédite. «Faut-il payer les 

employés qui s’absentent en rai-

son de la fermeture des crèches 

et des écoles? Comment envisa-

ger le cas des personnes à ris-

ques lorsque le télétravail n’est 

pas possible? Quelles sont les 

conditions à remplir pour intro-

duire le chômage partiel?» De 20 

à 30 par mois, le rythme des ré-

ponses à fournir passe à 110 en 

mars. «En plus, les décisions fé-

dérales et cantonales ont cons-

tamment changé la donne.» La 

période donne aussi lieu à une 

collaboration inédite avec l’Etat. 

«Nous avons bénéficié d’un lien 

direct avec le Service de l’emploi 

et la caisse de chômage, permet-

tant de fournir rapidement des 

réponses. Ça ne s’est pas passé 

comme ça dans tous les autres 

cantons», reconnaît Régine de 

Bosset. En 2021, la question du 

télétravail nécessitera des préci-

sions. Un groupe de travail inter-

cantonal représentant les mi-

lieux patronaux planche 

actuellement sur ces questions.

L’entreprise  
après le Covid-19

Les milieux économiques neuchâtelois se sont retrouvés début septembre pour la première fois depuis mars, 
à l’assemblée de la Chambre du commerce et de l’industrie. L’occasion d’une plongée dans la Covid-économie.

Le 1er septembre, les entreprises neuchâteloises ont fait leur rentrée. DAVID MARCHON

PAR LUC-OLIVIER.ERARD@ARCINFO.CH

millions de francs  
ont été accordés au total 

dans le cadre du programme 
fédéral lié au Covid-19  

par les banques Raiffeisen  
neuchâteloises.

Nouvelle plateforme d’information 
Le site web de la Chambre neuchâteloise du commerce et de 
l’industrie fait peau neuve. Le nouveau média doit être en ligne 
dès demain mardi. Après la refonte du magazine papier Repères, 
dont le design a été revu, la faîtière des patrons neuchâtelois se 
dote de moyens supplémentaires pour informer plus de 1000 
entreprises membres sur l’actualité des affaires. Cette 
réorganisation permet notamment de donner davantage de 
visibilité aux quelque 20 associations professionnelles dont la 
gestion est confiée à la CNCI. Plus d’infos sur cnci.ch. LOE 

MOUTIER  

Collaboration inédite autour de Tornos 
Huit entreprises de l’Arc jurassien planchent en commun sur 
une nouvelle approche en matière de mise à jour centralisée 
des logiciels embarqués sur des machines et équipements 
industriels. Tornos, Sylvac, Precitrame, Affolter, Ciposa, Ventura 
Mecanics, Stemys et NextDayVision se sont associées à la He-
ARC Ingénierie, et à deux centres de formation du Jura et du 
Jura bernois (CEJEF et CEFF industrie), pour mettre sur pied au 
sein de l’incubateur i-Moutier le projet MUSE. Celui-ci doit 
mettre en valeur la capacité d’innovation de la région. LOE

L’ÉCONOMIE RÉGIONALE EN BREF

Metalor 
s’étend
Metalor Technologies 
s’agrandit. Le spécialiste 
de l’affinage de métaux 
précieux a repris à l’entre-
prise de Bienne Cendre et 
Métaux le bâtiment de 
production situé à Lyss, et 
destiné au recyclage des 
métaux précieux. Metalor 
indique avoir besoin d’un 
bâtiment conforme aux 
normes de sécurité les 
plus strictes. Tandis que 
Cendres et Métaux peut 
se défaire d’un bâtiment, 
terminé en 2019, mais 
dont les capacités dépas-
sent ses besoins actuels.
LOE

Refroidissement  
évité pour les banques 
Raiffeisen
Les deux banques Raiffeisen neuchâteloises (qui possèdent 
14 points de contact avec la clientèle dans le canton) publient 
leurs résultats du premier semestre, les qualifiant de «solides 
face à la crise». Le bénéfice brut, de 7,9 millions au 30 juin, est 
en légère baisse par rapport à la même période de l’an  
passé (-0,4%). 
Principale source de revenus de l’organisation, les opérations 
d’intérêts affichent un résultat net de 14,8 millions (-0,1%). La 
banque voit ses créances hypothécaires augmenter à 2,2 mil-
liards de francs (+1,3%). Les dépôts de la clientèle augmentent 
de plus de 6% à 1,9 milliard de francs. 
Les crédits bancaires ont eux bondi de 36,3%, principalement 
en raison de l’octroi des crédits-covid. Dans le cadre des mesu-
res d’aides économiques liées à la situation sanitaire, les ban-
ques Raiffeisen neuchâteloises ont en effet accordé 379 crédits 
pour 24 millions de francs. LOE
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